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Les femmes d'alentour s'on vont, émerveillées.
Elles raconteront longtemps à leurs veillées
Que l'arbre de Jessé soudain a reverdi
Et que la Viörgo est née, à l'aube, un samedi.

En un berceau sainte Anne a déposé Mario.
L'enfant dans son sormmoil voit Dieu; la mère prio.
Une auréole d'or les couvre de rayons.
Puis une voix murmure: '' Et nous aussi prions...".

Sans doute une voix d'ange...
Et dans l'ombre, près d'elles,

Vaguement, on ortend frémir comme un bruit d'ailes.
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CARNET D'UN PÈLERIN

- Si la prière est efficace quand deux ou trois
se réunissent au nom de Jésus-Christ, qui dira la
puissance de la prière qui s'échappe du coeur et
des lèvres de milliers de fervents p6lerins publiant
d'une seule voix les louanges de sainte Anne et implo-
rant sa clémonce ? C'est la pensée qui nous est venue
en assistant aux processions des grands pèlerinages.-
Voici le programme de ces processions, actes de foi
admirables qui remuent profondément les cœurs et les
esprits.--Un Père Rédemptoriste, dont la force des
poumons doit être proportionnée à son zèle, monte
en chaire pour donner le branle à la masse <les pèlerins
qui semblent si solidement ancrés à leurs sièges, et les
transporter hors de la Basilique.-Si la foi transporte
les montagnes, elle fait aussi une espèce de prodige
quand elle déplace ces rangées de bonnes vieilles


